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En passant devant chaque chaumière,

Je lance un coup-d'œil meurtrier.

.*•
Si je pouvais, etc. ::'} î7b

Dans les grands prés, quand je m'dandind

Et que j'prends mes airs séducteurs, ; -

En jouant avec ma badinOi

C'est là vraiment que j'enlève les cœurs.

De tous côtés, devant, derrière, . . . i.

Je les vois toutes s'extasier. . r ; ^ o

Si je pouvais, etc. «(^ .i-i .a.-'m it

^^ «
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C'est bien autre chose d la danse,

C'est là vraiment que j'fais fureur
;

Avec tant de grâces je m'balance,

Que chacune me veut pour danseur. ^^

Aussi, je crains que Monsieur le Mair»

Me voyant tout incendier.

Un jour ne me vienne prier,'
^

^îîv i^ra i /:*

Devant toute la commune entière, ^;^ hinv^m^ii

D'choisir une fermière, fi»isî !t>fiiî <;3

Pour qu'on n'entende plus à chaque pas : (hisJ)

Qu'il est bien, ce Monsieur Nicholas ! (ter,)
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L£ BEVE D'UNE OBISETTE.

A ton caquet, ma Clarise, fais trêve, h^^ «sft«

Sur mon honneur, vraiment, c'est par trop fort.

Oh ! de bon cœur, oui, je ris de ton rêve

Qui te donnait des titrea et de l'or. i:iii:j^m>


